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Mars 2026 Lettre à mes frères 

Bonjour frères, 

 En ce début de mars, nous sentons pointer le soleil avec plus de lumière, de chaleur et 

d’odeur printanière. Frère, prends le temps d’accueillir la fin d’un hiver qui fut davantage 

sous le signe de la neige qui a su faire la joie de plusieurs adeptes de glisse. Prends le 

temps d’accueillir le printemps avec ses jours d’une lumière plus envahissante et ses jours 

de couleurs plus sombres, ses jours de chaleur plus invitante et ses jours de froid plus sai-

sissant, ses jours de fonte de neige et ses jours où la glace provoque la vulnérabilité des 

pas, ses jours de renaissance des érables et la coulée de son précieux élixir... 

 En ce mois de mars, la « Lettre à mes frères » porte en ses bras la deuxième lettre de 

la commission du charisme nous présentant des informations importantes pour la fête du 

bicentenaire de la mort de père André Coindre. Cette lettre, adressée aux supérieurs pro-

vinciaux et aux délégués, vous est aussi adressée. Elle nous informe et nous invite à prépa-

rer cette fête communautaire dans chacune de nos entités. 

 À la lecture de cette lettre, si des idées remontent en vous, n’hésitez pas à en faire part 

à votre communauté locale ou provinciale. L’important c’est de bien préparer cette fête 

dans le but d’enraciner la spiritualité du père André Coindre dans notre cœur. 

Prière : 

 Seigneur, Dieu de notre espérance, apprends-nous, à l’exemple du père André 
Coindre, à prendre du temps pour Toi, temps pour puiser à la source des eaux vives qui 
nous abreuvera de tes grâces. Apprends-nous, au milieu de nos tâches, à nous retirer dans 
le silence de notre cœur pour t’offrir la vie qui vient de toi et qui nous anime. Apprends-
nous à écouter la vie, à écouter notre frère dans ce qu’il est, à écouter le monde, même 
dans ses turpitudes, pour lui refléter ton Amour. Apprends-nous à être témoins de ta com-
passion à l’exemple d’André Coindre inspiré de ton Fils Jésus pour les siens. Apprends-
nous, comme Marie, à méditer dans notre cœur ce que tu veux pour nous. 

Frère Michel Boucher, s.c. 

Prends le temps de lire et de laisser germer dans ton cœur... 



2  

 

  

Ton frère Michel, s.c.                                                 
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Ton frère Michel, s.c.                                                 
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Chant : Dans la douceur (Je m'incline) - Cris de Joie      https://youtu.be/R0CQvd4XW5o 

Dans la douceur, de ta présence, je m’incline devant toi (2) 

Devant ton Amour, devant ta Parole, devant ta grandeur, je m’abandonne à toi. (2) 

 

Prenons le temps de méditer dans le silence la Parole de Dieu 

Prenez mon joug sur vous et mettez-vous à mon école, car je suis doux et humble de cœur, 

et vous trouverez le repos pour vous-mêmes.  (Mt 11.29) 

Heureux les doux, car ils recevront la terre en héritage. (Mt 5.3) 

Ainsi donc, comme des élus de Dieu, saints et bien-aimés, revêtez-vous d'entrailles de misé-

ricorde, de bonté, d'humilité, de douceur, de patience. (Col 3.12) 

Mais sanctifiez dans vos cœurs le Christ qui est Seigneur, étant toujours prêts à vous dé-

fendre, avec douceur et respect, devant quiconque vous demande la raison de l’espérance 

qui est en vous. (1P 3.15) 

 

Prenons le temps de méditer dans le silence la Parole d’André Coindre 

« Heureux, ajoute le Sauveur Jésus, ceux qui sont doux, parce qu’ils posséderont la terre; 

par là, notre aimable Maître engage tous les hommes à être doux à l’égard de leurs frères, 

c’est-à-dire à n’entrer jamais en violence contre eux, à les reprendre toujours avec douceur, à 

ne les molester jamais; c’est à ces conditions que l’empire de la terre leur est promis;  c’est-

à-dire que non seulement par la pratique de cette aimable vertu ils se rendront agréables à 

Dieu, mais encore qu’ils se gagneront les cœurs de tous les hommes par la voie courte et fa-

cile de la douceur et de la paix. »  (La Pieuse Union - Séance du 6 novembre 1825) 

« ils ne se plaindront jamais de l'inclémence des saisons, de leurs infirmités corporelles, de la 

contrariété des caractères, de l'importunité de certaines personnes. C'est ici où ils auront la 

douceur de Jésus-Christ. » ( Règle de vie 1821) 

« Vous voulez vous faire aimer ? Commencez par vous aimer vous-même. Ayez pour vos 

enfants des entrailles de bonté, de douceur, de tendresse. Bannissez de vos procédés la co-

lère, l’emportement, tout excès qui provoque la haine et le mépris. » (Œuvres oratoires, p. 152) 

                                 Halte spirituelle du 1er vendredi du mois de mars 

  Frère, prends le temps de contempler la douceur du  

Cœur de Jésus. 

https://www.youtube.com/watch?v=R0CQvd4XW5o
https://youtu.be/R0CQvd4XW5o
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Prenons le temps de méditer dans le silence avec la Règle de Vie 

RdV # 171  Source de vie 

Notre vocation au sein de l’Institut de Frères du Sacré-Cœur trouve la source de son inspira-

tion et de sa croissance dans le cœur de Jésus.  Nous nous efforçons donc de traduire en tout 

l’abandon de Jésus à son Père, sa douceur, son humilité et son amour. 

RdV # 34 

Dans la douceur et l’humilité, expressions évangéliques de la charité, les frères se prennent 
en charge les uns les autres jusqu’à devenir gardiens de leurs frères. 

Prenons le temps de méditer dans le silence avec l’ordonnance du chapitre général de 

2024 

« Si nous voulons progresser dans la voie qui mène à la Source d’où jaillit l’eau de la foi et de 
l’espérance (le cœur ouvert du Christ), nous devons nous débarrasser de notre amour propre, 

de l’intérêt personnel, des dépendances et des certitudes avec lesquelles nous entravons la vie.  
Nous sommes invités à une conversion permanente afin de nous libérer de nos servitudes et 
revêtir les sentiments du Cœur de Jésus (douceur et humilité). »  (pp. 37-38) 

 

Prière avec saint François de Sales - apôtre de la douceur 

« Ô Seigneur, avec Ton aide, je veux m’exercer à la douceur dans les rencontres et les con-

trariétés quotidiennes. Dès que je m’apercevrai que la colère s’allume en moi, je recueille-

rai mes forces, non avec violence, mais doucement, et je chercherai à rétablir mon cœur 

dans la Paix. Sachant que je ne peux rien seul, je prendrai soin de T’appeler au secours, 

comme le firent les Apôtres ballottés par la mer en furie. Enseigne-moi à être doux avec 

tous, même avec ceux qui m’offensent ou me sont opposés, et jusqu’avec moi-même, ne 

m’accablant pas à cause de mes défauts. Quand je tomberai, malgré mes efforts, je me re-

prendrai doucement et dirai : « Allons, mon pauvre cœur, relevons-nous et quittons cette 

fosse pour toujours. Recourons à la Miséricorde de Dieu, Elle nous viendra en aide ».                                                                                                                        

Frère Louis-André Bellemare, s.c. 


